
La ligne 97 
électrifiée 

La ligne 97 - Saint-Ghislain - 
Quiévrain - est électrifiée. La 
signalisation y a été complè- 
tement renouvelée. Et la cir- 
culation a été ramenée à voie 
unique. L'électrification por- 
tera en mai des effets sensi- 
bles sur le confort de la ligne 
et le service qu’on y offre. 

Dès le 28 mai, en effet, les IC I 
Schaerbeek-Bruxelles-Jonc- 
tion-Saint-Ghislain pousse- 
ront jusque Quiévrain en ser- 

vice omnibus. Ce qui mettra 
Quiévrain à portée de Bru- 
xelles sans changement de 
train une fois l’heure toutela — 
journée. Un gain de temps de 
& minutes sera enregistré sur 
le trajet. 

Les vieilles voitures M2 dis- 
paraîtront de la ligne, sauf 
dans la composition de deux 
trains de pointe. Les IC seront 
assurés par des automotrices 
break triples et deux des 
trains de pointe se compose- 
ront de voitures M5 à double 
étage. 

Des études portant sur les 
frais d’exploitation ont mon- 
tré qu’a terme, le coût du 
service amélioré sur la ligne 
électrifiée sera inférieur à 
celui du service actuel. 

Le meilleur, 

pas le pire 
C’est le meilleur que nous devons offrir aux clients 
pour en faire des fidèles du train. Pas le pire, que pour- 
tant nous leur imposons parfois. L’alternative est claire 
en page 2, a travers deux anecdotes - un déplorable 
silence ou une heureuse initiative. Certains diront a 
propos de la premiére: “incident de parcours, sans 
effet catastrophique”. Ce silence sur un quai sans abri 
dans un froid matin de janvier n’a effectivement touché, 
au pire, qu'une cinquantaine de personnes. 
Pas de quoi fouetter un chat ? Que si. Le silence est 
propice à la naissance du doute. Le silence mal placé; 
celul qu on lalsse s mstaller quand les choses ne vont 

engendre le mala:se Or, un cIient qm doute - de notre 
compétence ou de notre souci à son égard - peut vite 
devenir un ex-client. Et le calcul est facile: un ex-client 
plus un ex-client égale déjà un noyau de contre-publi- 
cité efficace. 
La clientèle nous attend - à juste titre - au tournant de 
l’information. Parce que c'est un service dont elle peut 
difficilement se passer. Un changement de quai, un 
retard, un détournement, tout doit être annoncé au 
plus vite, efficacement. Nous en avons les moyens: le 
renouvellement et l’extension des installations sonores 
a été l’une des premières vagues de mesures prises en 
faveur d’un meilleur accueil. Méme modestes (un mi- 
cro, un ampli et quelques hauts-parleurs), ces moyens 
sont de première utilité. Ne les laissons pas rouiller, ce 
serait le pire. Au contraire, informons, c’est le meilleur. 

INVESTIR 

Le Conseil d’administration a 
approuvé fin janvier le pro- 
gramme d’investissements 
pour l’année 1995. Le mon- 
tant total de 30 milliards 226 
millions est partagé en deux 
volets. L’un, de 15 milliards 
179 millions, va à la moderni- 
sation du réseau intérieur. 

L'autre, à hauteur de 15 mil- 
liards 47 millions, est consa- 
cré à I'implantation de la 
grande vitesse. 
Sur le réseau intérieur, la mo- 
dernisation et l'élévation de 

EN 1995 

la qualité sont les mots-clefs. 
Le tableau qui suit présente 
quelques montants (exprimés 
en millions de francs) signifi- 
catifs dans cette optique. 
Dans le volet grande vitesse, 
les crédits iront à la construc- 
tion de la ligne nouvelle entre 
la frontière frangaise et Bru- 
xelles, aux travaux de Bier- 
beek et aux études pour les 
tronçons partant de Bruxelles 
vers l’est et le nord du pays. 

! Matériel roulant _ 4.796 
Infrastructure 9.669 

dont Accueil = 835 
Réseau industriel 456 
Informatisation 670 
Electrifications _ 7 

(Gand) - Deinze - La Panne 504 
Dinant - Bertrix - Athus 745 

Modernisation des grands axes Agı 

Ostende - frontière allemande _ 854 ! 
Anvers - Charleroi 216 | 
Bruxelles - Namur - Luxembourg 434 

__ Dorsale wallonne 340 
Dorsale flamande 237 
Bruxelles - Mons - frontière frangaise 157 
Lignes secondaires 57 015 

Passages ä niveau 312 
Sécurité et signalisation 267 
Noeuds de trafic des grandes agglos 1.304 



2 C'EST À DIRE 2/95 

Autodafé sur 

le quai 

quemam le dépllam-charte 
qu'il vient de recevoir. Une 
sorte d'autodafé… 
Le premier avait raison: le 
train totalise finalement 40 
minutes de retard. 
Les clients y vont tous de leur 
petit commentaire. Quelques 
cheminots, parmi eux, gar- 
dent le silence, mais ça bouil- 
lonne dans leur téte. Il faut 
informer aussi tôt que pos- 
sible. Mettons la charte en 
pratique dans tous ses dé- 
tails, c'est une question de 
crédibilité. Utilisons mieux 
cette sonorisation renouve- 
lée dans le cadre d'un pro- 
gramme d'investissement en 
faveur de l’accueil. Pensons 
à ce que deviendra l'entre- 
prise quand la clientèle dé- 
couragée aura déserté nos 
quais. 
Ca fait cogiter, un autodafé ! 

Soir de pluie, 
accueil réussi 

Les enfants de I'école com- 
munale partent ce jour-là en 
classes de neige. La petite 
gare, normalement fermée à 
20 heures, joue les prolon- 
gations: un agent du trans- 
port la tient ouverte jusque 
22 heures. 
On a repéré sur le quai l'en- 
droit ol s’arrêtera la voiture 
réservée dans le train de 
neige. Les enfants y sont 
groupés. Et attendent avec 
une certaine impatience. 
Or, voilà qu’à la gare d'ori- 
gine, on décèle des problè- 
mes d'éclairage et de chauf- 
fage dans certaines voitures 
du train spécial. Le départ est 
retardé, et 'annonce en est 
faite à la pettta gare. La, 

TRW: DANS LE TOP 10 
DU TRANSPORT BELGE 

350 tonnes de matériels ins- 
tallés au Salon du Véhicule 
utilitaire: c’était un défi. 
TRW, qui fête cette année son 
trentième anniversaire, I'a 
relevé en janvier. La SNCB a 
aidé son partenaire ferrouteur 
en plaçant ballast, voies et 
wagons. Des clients de TRW 
et des constructeurs de 
matériel ont chargé les wa- 
gons de véhicules routiers. Le 
Heysel a ainsi abrité pendant 
une dizaine de jours un 
véritable mini-salon du trans- 
port intermodal. 

TRW - Transport Route Wa- 
gon - est une association de 
transporteurs, routiers pour 
le plus grand nombre, ferro- 
viaire pour une part (17,86 % 
du capital). Depuis 1965, cette 
entreprise traite tout le fer- 
routage (c’est-a-dire le trans- 
port par train de véhicules 
routiers chargés de marchan- 
dises) qui a son origine ou sa 
destination sur le territoire 
belge. Ainsi, 64 hommes et 

femmes prennent en charge 
un trafic qu’on peut résumer 
en quelques traits majeurs. 

Unités chargées: 
semi-remorques, caisses mo- 
biles et aussi conteneurs. 

Matériel porteur: 
wagons plats spécialisés pour 
les contenuers; wagons-po- 
ches du parc belge et des 

Volume: 

sociétés de ferroutage euro- 
péennes. 

Organisation: 
CORTAX = Concentration et 

Redistribution des Trafics des 
Axes. Le centre national, à 
Schaerbeek, dispatche les 
opérations de 7 terminaux (8 
à partir de mai 95), et groupe 
les envois sur des axes inter- 

nationaux. 

134 trains complets hebdomadaires (départ + arrivée), 
soit 155.000 tonnes brutes, sur 7 axes: 

Italie: 90 trains 

Scandinavie/RFA / Europe de l'Est: 12 trains 

Espagne: 10 trains 

Suisse: D 10 trains ú 
Provence/ Alpes /Côte d' Azur: 6 trains 

| France atlantique (Hendaye): 4 trains i 
Russie: 2 trains 

TRW a enregistré en 1994 une 
croissance de 22 % par rap- 
port a 1993. Et tout donne a 
penser que ce score sera dé- 
passé en 1995. 

Avec un chiffre d’affaires de 
2,3 milliards en 1994, TRW se 
classe dans le Top 10 des en- 
treprises de transport belges. 

TELEMATIGUE 

RAILEDI: LA LETTRE DE 
VOITURE ELECTRONIOUE 

A la fin du mois de janvier, la SNCB a présenté RailEdi, une étape 
essentielle dans sa quête constante d'une qualité optimale. Grâce 
à ce nouveau système, la lettre de voiture sur papier est rempla- 
cée par une version électronique. Cette innovation, élaborée en 
collaboration avec la société Seagha, est d'abord destinée aux 
utilisateurs du port d'Anvers. 

Seagha (“Système d’échange 
électronique de données dans 
le port d’Anvers”) est une so- 
ciété coopérative dont le but 
était de développer un réseau 
Electronic Data Interchange. 
Chaque transport par bateau 
entraîne la production d’une 
énorme quantité de papiers. 
L'électronique peut apporter 
une aide précieuse. Progressi- 

vement, Seagha a étendu son 
champ d’action: toutes les 
entreprises belges en rapport 
avec le monde du transport 
peuvent échanger de manière 
digitale leurs informations 
commerciales avec leurs par- 
tenaires et les autorités. Etape 
importante dans cette exten- 
sion des activités de Seagha: 
la nouvelle liaison avec la 

SNCB, qui couple le réseau 
Seagha à Nadia, réseau d'é- 
change électronique de don- 
nées des chemins de fer. 

Zéro papier 
RailEdi est le fruit de cette 
opération. Désormais, expé- 
diteurs et chargeurs peuvent 
transmettre électroniquement 
leurs instructions a la SNCB, 
sans devoir se déplacer jus- 
qu’a la gare pour déposer les 
documents. C'est le stade "zé- 
ro papier”. 
Pour les matières dangereu- 
ses et pour le transport inter- 

national, la SNCB imprime la 
lettre de voiture. En effet, 
RailEdi reste provisoirement 
limité à notre pays. Mais les 
compagnies ferroviaires pré- 
parent déjà une formule sem- 
blable à l’échelle internatio- 
nale. 
Cela permettra de diminuer 
fortement le nombre d’er- 
reurs dans la manipulation 
des cargaisons. 
A (très) court terme, RailEdi 
bénéficiera déjà d’une impor- 
tante amélioration. Celui qui 
assume les frais de transport 
pourra recevoir une facture 
digitale puisque le destina- 
taire obtiendra des informa- 
tions qui coïncident avec 
celles qui ont été envoyées à 
Vexpéditeur. Des données 
pourront aussi être transmi- 
ses à diverses parties, comme 
par exemple les douanes, le 
fisc et les banques. 

Qualité sur mesure 
RailEasy, le système qui 
prend en charge le suivi des 
wagons, est aussi intégré à 
RailEdi. Par courrier électro- 
nique, les entreprises peuvent 
connaître la localisation des 
wagons sur le réseau ferro- 
viaire européen. RailEasy dé- 
livre aussi spontanément des 
messages sur l’arrivée ou sur 
un retard éventuel. 

Dans l’avenir, RailEdi évolue- 
ra vers un service véritable- 
ment sur mesure. Les sou- 
haits personnels des clients 
seront au centre du travail. 
Ce qui correspond parfaite- 
ment aux ambitions de qua- 
lité de la SNCB et de B-Cargo 
qui montrent leur détermina- 
tion à prendre place à bord 
du train du XXI*™ siècle.



Le départ a lieu du quai 6, 
qui a été entièrement rénové 
pour faire partie, à terme, du 
terminal TGV continental. Les 
huit voitures et deux motrices 
à livrée gris et bleu allongent 
leurs 200 metres en légere 
courbe. 
Rame simple en avant-pre- 
mière. Rame simple ou dou- 
ble, pour répondre à la de- 
mande en service commer- 

cial. 
Le nouveau Bruxelles-Paris 

Thalys ressemble assez au 
TGV Réseau, sauf des yeux et 
du nez, formés différemment 

pas le designer. Son costume 
est bicolore: rouge métallique 
la veste, gris le pantalon. A 
l'intérieur, le rouge domine, 
en deux versions, l'une pour 
chaque classe - pardon: cha- 
que formule de "confort”, 

prend la ligne de Tournai, 
pour aborder la France par 
Lille et, après rebroussement, 

filer à grande vitesse par la 
ligne nouvelle jusqu’aux 
abords de la banlieue pari- 
sienne et se ranger sous la 
verrière de la gare du Nord. 

Confort avant tout 
Aucun des voyageurs n’en 
disconviendra: c’est vraiment 
un plaisir. Sièges conforta- 

puisque c'est le terme à uti- 
liser désormais. 

Et chaque "confort" a ses par- 
ticularités. 
En confort 1: sièges larges 
inclinables, téléphone, toilette 

adaptée pour voyageurs en 
fauteuil roulant, comparti- 
ment isolé pour 6 personnes. 

bles, accoudoirs et tablettes 
amovibles, lampes de lecture, 
toilettes modernes, bar agréa- 
ble... En 1% classe - pardon: 
en confort 1 - un repas peut 
même être servi à la place, 
par une équipe des Wagons- 
Lits. 
Pour certains, le 300 à l’heure, 
c’est nouveau - ou presque. 
Lille - Paris, d’une traite (226 
km), prend une heure, mais 
on ne s’en rend pas vraiment 
compte. Est-ce que ça vibre ? 
Est-ce que ça tangue ? Est-ce 
qu’on ressent l’effet de vi- 
tesse ? On se tate, on essaie 
de compter les poteaux, on 
constate à peine les croise- 
ments, on compare avec l’Eu- 
rostar si on a eu la chance de 
faire le voyage à Londres... Et 
puis tant pis: ça se passe telle- 
ment bien, on n’a qu'à se lais- 
ser bercer. 
Quelque 140 minutes après le 

Rafraîchissements et repas 
chauds servis à la place sont 
inclus dans le prix du billet. 
En confort 2: sièges inclina- 
bles à dossier haut, coin bébé, 
bar avec vente de snacks. 
Dans les deux cas l'air est 
conditionné et l'éclairage 
étudié. 

C'est par sondage qu'on a 
retenu le nom: Thalys. À la 
base, 600 mots; dans la der- 
nière ligne droite, 6 seule- 
ment. Et pour finir, celui dans 
lequel les personnes interro- 

départ, le Sacré-Coeur de 
Montmartre annonce son pro- 
fil de meringue. On y est. Pa- 
ris-Nord (gare jumelée avec 
Bruxelles-Midi) présente un 
visage contrasté: matériel 
roulant bien contemporain 
dans l’architecture ancienne 
que le foisonnement de points 
commerciaux modernes n’est 
pas parvenu à gâcher. 

Pari sur le 21 siècle 
Cette manière nouvelle, très 
confortable, de voyager va 
sûrement faire renouer nom- 
bre de voyageurs avec le 
train. Et le chemin de fer bel- 
ge, partie prenante dans ce 
renouveau, abordera le 21ème 
siècle avec davantage de 
chances de gagner son pari 
d'avenir. 

gées retrouvent le mieux les 
notions de vitesse, confort, 
nouveauté. 

L'emblème (ici en fond de 
texte) évoque le déplacement 
rapide. C'est un javelot (sym- 
bolisé) en mouvement, sous le 
profil "décoiffé" d'un visage 
qui peut étre celui du lanceur. 

Thalys, actuellement en con- 
struction, devrait apparaitre 
dans le courant de 1996 sur 
l'itinéraire Paris-Bruxelles. 
Comme tout modèle nou- 
veau, Thalys offrira des plus: 
Tun confort optimal grâce à 
une suspension encore amé- 
liorée et une isolation très 
soignée. Tout bénéfice pour la 
lecture, le travail, la détente, 
le repos, la conversation... 
Osécurité et respect de l'envi- 
ronnement. On aura encore 
gagné des points sur les meil- 
leurs trains dans ce domaine. 
D'un point de vue commer- 
cial, Thalys présentera aussi 
quelques appréciables pro- 

S: 
Nachat dans toutes les gares, 
par téléphone, dans les agen- 
ces de voyages; 

membarquement possible jus- 
qu'au moment du départ, 
comme dans les internatio- 
naux classiques; 
Tbon rapport qualité/prix et 
excellente compétitivité en re- 
gard des autres moyens de 
déplacement. 
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La rame Thalys 
“chiffrée” 

Longueur: 200 m. Deux ra- 
mes peuvent être accou- 
plées pour répondre à la 
demande. Capacité: 
73 voitures (120 places) de 
confort 1; 
75 voitures (257 places) de 
confort 2. 

Traction: une motrice a cha- 
que extrémité. Puissance: 
moteurs synchrones déve- 
loppant 8.800 kW sous 
25.000 volt. 

Alimentation: 

D 1.500 volt continu: Hol- 
lande; 
D 3.000 volt continu: Bel- 
gique; 

015.000 volt 16,2/3 Hertz: 
Allemagne; 

925.000 volt 50 Hertz: Fran- 
ce et lignes nouvelles.
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Un charter | 

pour Lille _ 

lls étaient 300 environ, chefs 
d'entreprises bruxelloises, “et 
madame” pour certains (ou 
“monsieur”: pour quelques 
chèfes), à Bruxelles-Midi le 19 
janvier. 

La Communauté Urbaine de | 
Lille les avait invités à faire plus | 
ample connaissance, pour ex- | 
plorer les possibilités de syner- | 
gies et, en fin de compte, dyna- | 
miser la collaboration entre | 
deux métropoles a peine dis- 
tantes d'une centaine de kilo- | 
métres. 

Lille est notre tout proche voisin | 
dans l’axe ouest. Des Eurostar | 
y font arrêt. Ses liens avec la 
Flandre et le Hainaut occiden- 
taux sont déjà anciens. Et rien 
ne vaut les développements 
nouveaux (comme Euralille) 
pour intensifier les collabora- | 
tions fécondes à une plus 
grande échelle. 

Une visite de Bruxellois à Pierre 
Mauroy et ses administrés n'a 
en soi rien de palpitant pour 
nous cheminots. 
Celle du 19 janvier a pourtant 
fait date. 

Les organisateurs avaient 
choisi de “charteriser” un TGV 
R (à la veille de la nouvelle des- 
serte de Paris) pour ce déplace- 
ment massif. 
Départ à 16 h, retour à 23 h 13: 
c’était un horaire très spécial. 
Des emplacements avaient été 
réservés dans le parking niché 
au coin de notre siège central. | 
Le rendez-vous (pour remise 
d’un badge et d'une documen- 
tation, comme le montre notre 
photo) était fixé dans le non 
encore inauguré terminal TGV 
(voisin du terminal Eurostar) de 
Bruxelles-Midi. 

Opération réussie. Standing 
apprécié par les participants. 
Quelques bons points pour | 
l'image de la SNCB ! 

(A\ CEST À DIRE est édité par 
(Èl le service des Relations 

extérieures, produit par l'im- 
primerie centrale et disitribué par le 
factage général (code 99999:00). 
Pour communiquer votre avis: 
C’EST A DIRE 
SG 01.413, section 50, Bruxelles. 
C’EST À DIRE est imprimé sur 
papier recyclé. 

Namur est la gare wallonne la 
plus importante en termes de 
trafic: un bon 100.000 voya- 
geurs y passent chaque se- 
maine. Elle est aussi un point 

| de croisement majeur. La 
dorsale wallonne (Mouscron - 
Tournai - Mons - Charleroi - 
Namur - Liège) y donne cor- 

respondance à l'axiale Bru- 
xelles - Luxembourg. Le trafic 
marchandises lourd y passe 
également, soit directement 
vers Arlon, soit vers Dinant 
et Bertrix en direction 
d'Athus. 
L'infrastructure de cette gare 
nodale a les faiblesses de son 

âge. Sur une distance de deux 
kilomètres, les trains - de 
voyageurs comme de mar- 
chandises - approchant la 
gare ne peuvent dépasser une 
vitesse de 40 km/h. 
L'infrastructure d'accueil et 
les quais ont connu des jours 
meilleurs. On parle d'ailleurs 
de les aménager et de couvrir 
la gare d'une dalle de béton 
depuis un certain nombre 
d'années déjà. La décision de 
la Région Wallonne d'installer 
une partie de son administra- 
tion Boulevard du Nord, 
dans le vosinage immédiat, a 
joué un rôle de catalyseur. 

En chantier depuis 
septembre 93 
C'est en septembre 1993 qu'a 
été ouverte la première phase 
des travaux de rénovation. 
Plusieurs phases se succéde- 
ront pendant plusieurs an- 
nées, et l'achèvement inter- 
viendra après l'année 2000. 
A l'heure actuelle, on travaille 
aux quais. Dès l'été, ceux-ci 
présenteront un visage nou- 
veau. En même temps sont 
érigés les supports de la dalle 
de couverture. 

Une palette de travaux 
La rénovation comprend une 
palette de travaux réellement 
étendue. 

OUn nouveau schéma de 
voies vise à éviter les croise- 

ments. De la sorte, les trains 
pourront approcher la gare à 
80 km/h plutôt que 40 et les 
temps de trajet devraient être 
réduits de 4 à 5 minutes. 

D Pour éviter le croisement à 
niveau - et les ralentissements 

qui s'en suivent - la dorsale 
wallonne devrait être "cana- 
lisée" dans un pertuis en bé- 
ton armé passant sous l'axe 
Bruxelles - Luxembourg. 

ODes 11 voies, deux doivent 
être réservées au trafic mar- 
chandises et mises en tunnel 
insonorisé pour éviter toute 
gène sonore aux voyageurs 
en attente dans la partie cou- 
verte et les piétons sur la pla- 
ce de la gare. La vitesse auto- 
risée y passera à 60 km/h. 

OLes 9 autres voies seront 
réservées aux trains de voya- 
geurs. Les quais seront re- 
haussés pour faciliter l'em- 
barquement. L'accès au cou- 
loir sous voies sera double: 
par escalator et par plan in- 
cliné. Ce couloir sera égale- 
ment rénové. Les services de 
la gare doivent être installés 
au-dessus des voies sur la 
dalle de béton. 

OLes vieux batiments acces- 
soires doivent être démolis, 
ce qui améliorera le coup 
d'oeil dans les environs. 

T Une dalle en béton d'une 
surface de 10.000 m? recou- 
vrira les voies. Les structures 
d'accueil des voyageurs et 
une zone commerciale y se- 
ront installées, accessibles de 
la place de la gare. 

La circulation des piétons, 
des voitures et des autres 
moyens de transport en com- 
mun devrait aussi être réor- 
ganisée, en fonction d'un 
principe de complémentarité 
des transports privés et 
publics. 

Il aura 85 d'une ga- 
|ans cette re qu'il 
année, connaît 
é . o n sûrement 
Nuyens, comme 
habitant de sa poche. 
Geel, an- Une fidé- 
cien négo- lité que 
ciant dia- 1 les chefs 
mantaire. de gare 
Et voilà 58 u de Geel 
ans qu’il j et de Mol, 

prend cha- { avec des 
que matin représen- 
le train de & tants du 
8 h 53 pour départe- 
se rendre à j|ment 
la bourse Voya- 
du diamant geurs, 
d’Anvers, ont hono- 
où il conti- rée le 10 
nue à ren- février... 
contrer ses ] faisant 
confréres manquer 
d'autrefois. son train 
Il est I'un habituel a 

des clients ce client 
les plus d'excep- 
anciens tion !


